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innoncei Le Dr ChiniquyTancien prêtreI tarif DES ANNONCES. 

nelu un catholique converti au porteetan- 1 è«*in*cnion. p«r .. ioc. 

ghanis- tieme est mort, il avait 97 ans N , nnonrei de Mtagoc(i> «.h.,,, 
lepeche Monseigneur Brueh si, lui avait et »épuUure» »eront insérée» »u uns o«®c 

s traité il y a quelques jours écrit pour se 
pareille mettre à su disposition s’il voulait 
itcment le voir avant de mourir, mais 
>n de Chiuiquy a refusé. 


Cette avoine sera vendue an 
ix coûtant. 


L'Association Liberale 


été apportée à Coteau Landing 
par un ouvrier du nom de Ryan, 
qui travaille au transport de la 
pierre de Toronto au canal de 
Boulanges. Inutile de dire que 
maintenant qu’il est connu, le 
colporteur de la hideuse maladie 
ne sera pas long à être passé au 
soutire. Ou dcsinfpctera, aussi, 
demain, la maison de M. G. 


Dans la réunion tenue lundi 
dernier, à Winnipee, pour fonder 
une association locale, il a été dé 
cidé de convoquer tous les libé¬ 
raux français pour le lundi, 28 
janvier, dans la sullo de l’Exécu¬ 
tif Provincial, bloc* Richard, à 
8J heures. 

Tous les libéraux français de 
Wiunipeg sont instamment priés 
d’y assister. On procédera à la 
nooiinatiou des officiers. 


Transvaal. 

_ L’Armée Cubaine refuse de se 

(licencier avant d’avoir reçu lu 
Une bataille à eu lieu la'solde arriérée qui lui est due et 
lemaine dernière à Johannesburg monte à $40,000,000. 
antre Anglais et Boere, à propos: U y a tout lieu de croire que 
d’un meeting teuu par Us An- ce s prétentions de l’armée cu- 
glais (Uitlauders), une certain haine donneront lieu à des trou- 
nombre de personnés ont été | Lies sérieux, 
blessas de part et d’autre. Le 
President Kruger est paraitiî fort 
cmtrari“, n 
ce meeting 


A Saint-Bonifa e, le 16 jan¬ 
vier, la femme de M. Aug. IWa- 
bant, de la Hudson Bay Cie de 
Cumberland Uouse, un garçon. 


Le Cours Normal 


En Hongrie 


On télégraphie de Budapest 
qu’un comim neement de rcvolte 
agraire vieut d’éclater dans le 
comté de Arad en Hongrie à 
l’occasion d’une élection; 4 per¬ 
sonnes ont été ^ tuées et 16 
blessées. 

D’autres rencontres ont eu 
lieu entre la troupe et les insur¬ 
gés 16 d’eutro .eux et 10 sol¬ 
dats out été tués 


Les Tempetes 


Mort de M. Dingley 


M. Dingley l’homme d’etat 
Américain bien connu est mort à 
Washington Vendredi 13. 

Nelson Dingley, gouverneur du 
Maine de 1872 à 79 et membre 
du congrès depuis 1881 est ne 
à Durham (Maine). 


Bruxelles une femme a été tuée, la semaine dernière à une c r 
à Ostende les dégâts son conside- raonie fort belle à laquelle assis 
râbles, toutes les cotes du Morbi- taient toutes les notabilités eom 
han sont con vert es de débris de merciales et finnacières de la vile 
vaisseaux naufragés. 

L’ullemagne n’a pas été « epar 


Il est fameux par son tarif de 
protection à outrance. Il avait 

. • i* i » 


Il y a lieu de rappeler Certaines 
remarques des differents orateurs 
qui prirent la parole eu cette 
occasion. ' 

M. Nanton, a appuyé la néces¬ 
sité d’augmenter l’clevage dénis 
le Manitoba. Celui des porcs 
notamment a été cette année tout 
à fait insuffisant 


Terre-Neuve 


Grande Bataille 


aussi a-t-on dû 
importer à Wiunipeg une grosse 
quantité de porcs d’Ontario. 

M. Nanton a réclamé avoir 
pour tous les colons établis à 
l’est des montagnes rocheuses, la 
i et dts facilités, “car,” 
s‘ ils sont trop loin pour 

leur marché 
est lo Kootenay, et la 
Colombie, il importe donc que le 
gouvernement les protège sur ce 
marché contre la concurrence 
Américaine.” 

M. McGaw, a rappelé qu’il 


M. J. Chamberlain secrétaire 
des Colonies a déclaré dernière-’ 
ment qué la question des droits 
(de la France à Terre-neuve Bera 
réglée à l’amiable dans six mois 
ou que la guerre éclaterait ; mais 
il pense que l’arrangement aura 
lieu. Il «joute qu’aussitôt le 
départ des Français et se produira 
nn “boom” énorme dans la 


Une grande bataille a eu lieu 
en Arabie entre les Turcs et les 
Arabes révoltés, aux environs de 
Shanel, le 30 Novembre, les 
Turcs au nombre do 2000 
commandés par Abdullah Pa- protection 
cha ont battu les Arabes qui dit il, 1 
étaient environ 2000 hommes. emporter à l’est 
On dit que la rébellion se ré- naturel c’ 


paud dans toute l’Arabie 


Comte Estherazy 


Les Délégués 


A Manille 


H existait actuellement dans la con- 
jtrée 500 élévateurs représentant 

Les insurgés se sont concentrés un capital de $2,500,000. 

aux environs de la ville ; la dis- !( _ 

tance entre leur camp et celui 1 

des Américains est faible; ils M. W. Ogilvie, le puissant meu- 
sortent continuellement pour nier, venu à Winnipeg, à cette 
venir provoquer les Américains occasion a fait ces jours derniers 
et dans ces conditions il faut v|ne importante déclaration. On 
s’attendre à une bataille d’un s(iit que M. Ogilvie a acheté l’an- 
moment à l’autre. née pass e le Moulin pour la fari- 

On dit que l’Espagne aurait, ne d’Avoine de “Nuira” et l’a' 
commencé des pourparlers directs fait transformer cet été. Or M. 
avec Aguinaldo pour la reddition Ogilvie a constaté que la qualit 
des prisonniers espagnols. Ce de l’avoine a été négligée jusqu’à 
serait une façon détournée de ce jour au Manitoba et il ,-se 
reconnaître les Phillipines com- propose de faire en voyer d’Opta/io 
me belligérantes et par suite et de Québec une quantité u’avoi- 
creér un énorme embarras aux ne de première qualité pour servir 
' Etats-Unis. de grain de semence. 


dence 


Une dépêche de ram annonce 
que le Comte Estherazy à reçu un 
sauf conduit pour venir déposer 
devant la Cour de Cassation. Le 
Général Mercier a publié un dé¬ 
menti absolu aux déclarations 
fuites par Estherazy, qui préten¬ 
dait avoir entretenu des intelli- 
avee un pouvoir etranger 


Français de 


Deux Canadiens - Français ae 

Providence, Rhode Island, MM. 
S. II. Desilet et Victor Morin, 
délégués par le club de Naturali¬ 
sation de Providence, sont venus 
visiter le Manitoba la semaine 
dernière. Us se sont arrêtés quel¬ 
ques jours à Winnipeg où ils 
étaient descendus à l’hôtel Royal 
et sont repartis, enchantés de 
leur voyage et se promettant de 
revenir au printemps avec un 
grand nombre de leurs amis de 
Providence, pour s’y établir. C’est 
une bonne nouvelle et uous espé¬ 
rons que le voyage de ces mes¬ 
sieurs portera d’heureux fruits. 


GROCERIES 

— BT — 

LIQUEURS 


gencesi _ # 

sur l’ordre de ses chefs militaires 


Assortiment de 

GROCERIES DE TOUTES 
SORTES. 

% Le seul magasin en gros 
liqueurs à Saint-Boniface. 

SOLLICITÉES. 


Une Eclipse. 

Le Baume Riiumal par ses 
qualités et par l’importance de sa 
consommation, éclipse totalement 
tous les remèdes qui se préten¬ 
dent ses rivaux. 4 


COMMANDES 

ALF. LEVEQUE* St-B«nlf«oo 
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Noue avons constaté avec plai¬ 
sir, la formation de clubs libéraux 
dans différentes localités. L’ou¬ 
vrage qui a été fait portera ses 
fruits. Il reste encore beaucoup 
d’endroits à organiser. Qu’on ne 
se désespère point, l’ouvrage né¬ 
cessaire se fera avec le temps. 

Il y a bien des localités cepen¬ 
dant où l’on pourrait s’organiser 
de suite. Que chacun y mette de 
la bonne volonté et avant six 
mois l’organisation sera au com- 


LES ASSOCIATIONS POLITIQUES 


J*-» i9 - »«»• c „r n z ns; 

Toutes communications concernant 1a rédaction tiOD et de 1& COlirtoîsie et qu’elle 
devront être «dressées à e8 t Jjg ne de l’initiation générale.” 

M H. d’HKLLHNCOÜRT, Rbdactkü*. 

-= ‘ - Un autre journal disait : 

- 

U SITtMIIOK POLITIQUE. « On vit un ét re n K e .pecfcle 

présentant d’un côté le dévergon- 

Bien des libéraux avaient hési- dage et l’inhumanité avec les- 

., . ,« a* «« quels dans leur emportement, les 

te ju»qu à pre^nt de *e prononcer J ^ 

sur 1 attitude à prendre en ce qui h* ]ft reine ju8 * ue 8Ur g0Il lit de 
la politique locale. Il douleur, et des meuaces de sepa- 


Les associations politiques sont 
formées dans le but d’aider à 
l’organisation et de promouvoir 
les intérêts du parti en ge'néral. 

Les membres de l’association 
ont aussi mission de chercher à 
maintenir l’harmonie dans les 
rangs et faire disparaître d’une 
manière délicate, mais ferme, les 
aspirations de faux ambitieux.' 

Il faut bien se rappeler que 
l’association n’existe pas pour 
l’avancement ou le plaisir d’une 
coterie. On ne devrait jamais se 
prêter aux manœuvres de ceux 

se servir d’une 


concerne 

n’y a pas à nier, la situation était 
assez difficile, pour les libéraux 
catholiques. Quoique M. Green¬ 
way se soit débarrassé de l’anta¬ 
goniste Jos. Martin, l’auteur du 
bill des écoles de 1890, il en est 
pas moins avéré qu’une faction 
importante du parti libéral tenait 
l’administration actuelle respon¬ 
sable de la persécution dont nos 
coreligionnaires furent les vic¬ 
times et refusait en conséquence 
d’appuyer directement ou indi¬ 
rectement legouvernement Green¬ 
way. 

D’un autre côté M. Hugh 
John Macdonald, le chef de l’op- 

s’attirer les 


Dans l’intérêt de la population 
française, on ne eanrait aujour¬ 
d’hui reconnaître d autres chefs 
que Sir Wilfrid Laurier et l’ho¬ 
norable Thomas Greenway. 

Les conservateurs, par la con¬ 
duite des Toombs, Roblin, Roger 
et alias , ainsi que de leurs orga¬ 
nes accrédités, ont perdu tout 
droit aux sympathies des catho- 


qui voudraient 

association pour accomplir un dé¬ 
sir vers lequel les porte leur va¬ 
nité personnelle. 

Ainsi tout dernièrement à Win- 
oipeg, 1© président de l’associa¬ 
tion libérale, a cru devoir profiter 
de sa position pour verser son 
venin sur la personne d’un mi- 


On parle d’organiser dans un 
certain quartier un troisième par¬ 
ti avec de nouveaux chefs. 

On ne saurait être plus mala¬ 
droit. En politique on ne recon¬ 
naît que deux partis. Les libé¬ 
raux et les conservateurs. Les 
chefs reconnus sont respective¬ 
ment Sir Wilfrid Laurier et Sir 
Charles Tupper ; l’honorable Tho¬ 
mas Greenway et M. Ilugh John 
Macdonald. Qu’avons-nous besoin 
d’autres chefs 1 

En 1890, les membres cana- 


Nous n’avons rien à perdre en 
suivant le noble exemple de nos 
compatriotes de 1842. Aux écrits 
vexatoires, et aux injures gros¬ 
sières que prodiguent les organes 
de M. Ilugh John Macdonald, à 
notre populat 


nuu u a puini inanquee de censu¬ 
rer le président pour cette con- Ce Serait la P lus belIe P«nitîor 
duite étrange, et qui tendait à aux hâbleurs qui vou 

semer la zizanie dans les rangs du draient I10U8 anea ©tir. 

Parti. ; A. P. 

Aussi ce Monsieur E. D. Mar- - 
tin qui entretenait des ambitions 

personnelles sur l’avenir, a-t-il vu UN INDEPENDENT ORGANE DU O P. R. 
s écrouler toutes ses espérances. 

Il a perdu la confiance des hommes 

srrieux du parti et son étoile est On sait avec quel acharnemem 
destinée à rester dans l’obscurité. ^ Telegram s’est plu à aceurer 1< 
On devrait toujours bannir des ^ ree - ress d’être l’organe du C 
réunions de l’association, toute 

coterie oui pourrait en mini mm Dermis des’ mois nnt PûfimioKI/ 


ion, nous devons 
répondre par des articles courtois 
et dignes d’une race bien apprise. 

Leurs basses injures ne pour¬ 
raient atteindre une nartion qui a 
déjà fait preuve du plus grand 
désintéressement et de la plus 
grande loyauté. 

Nous avons donc par devant 
nous, le fait que le gouvernement 
Greenway malgré ses actes odieux 
de 1890, a fait depuis, des conces¬ 
sions d’une grande valeur, à la 
population catholiqne, concessions 
qui ont permis à nos coreligion¬ 
naires d’ouvrir toutes les écoles s’unir à ceux qui par esprit de 
qui avaient été fermées depuis des conciliation cherchent à obtenir 
années et de créer de nouveaux pour nos coreligionnaires, les plus 
arrondissements scolaires. grandes concessions possibles. 

On pourra continuer ^ insinuer Certes, nous comprenons qu’il 


position 

sympathies des catholiques, par ses 
manières engageantes, et surtout 
par les promesses formelles qu’il 
fit lors des dernières élections fé¬ 
dérales, en rapport avec la ques¬ 
tion des écoles. 

Mais les derniers événements 
viennent de mettre au jour les 
vrais sentiments dont les conser¬ 
vateurs sont animés envers nous. 

Ces messieurs sont toujours leB 
mêmes, ils sont avec nous en au¬ 
tant qu’ils pourront profiter de 
notre alliance. Du moment qu’ils 
croient pouvoir réussir sans nous, 
il n’hésitent point de nous jeter 
par-dessus bord. Les questions 
de principes pour eux ne comp¬ 
tent pour rien. 

Il leur faut atteindre le pou¬ 
voir par tous les moyens possi¬ 
bles. S’ils ont besoin du vote des 
catholiques pour arriver à leur 
but, nous pourrons compter sur 
leur dévouement apparent, mais 


-créé rress , et su y a un organe 
du C. P. R. ce doit être assuré¬ 
ment celui de l’éminent tory, sol¬ 
liciteur de cette compagnie dont 
les principaüx actionnnaires sont 
tous d'ardents torys eux-mêmes ! 

On comprend maintenant com¬ 
bien était habile, la manœuvre 
du Telegram qui pour mieux ca¬ 
cher son jeu feignait d’attribuer 
à son confrère le rôle qu’il joue 
en réalité. 

l’article du Fret 


.uans les circonstances actuelles, 
personne n’oserait reprocher aux 
conservateurs catholiques de prè- 
telligents et il n’y a aucune rai- j ter m ain forte au parti libéral • 
son qur- îvo de passer pas p.us qu on - a reproché aux 

le mêmes examen que les institu-, libéraux français d’avoir prêté 
teurs protestants. D’ailleurs la l© nr cordial appui aux conserva- 
population catholique est intéres- teurs en 1890. 

sée à avoir des instituteurs compé- La population catholique de 

tents, pour renseignements de ses ( Manitoba, aurait bien raison de 

enfants; ceux qui ne pourraient se réjouir d’un événement oui 
pas subir l’examen voulu ne de- aurait pour effet de les réunir 
vraient point entreprendre une tous sous un même drapeau! afin 
profession pour laquelle ils ne qu’ainsi réunis, nous puissions 
pourraient avoir la compétence faire valoir notre plus grande in 

reqUi86 - ! fluence et a89u rer notre marché 

Nous disions donc : D’un côté vers 1© progrès. 

parti l’abreuvèrent d Wtunre et j LSXZT ' au Ittife" 


18 VOICI 

; q’on en juge 


sem 


“ La feuille de combat de l’As¬ 
sociation Conservatrice au Mani¬ 
toba, publiée aux frais et charges 


d’outrages 


à de meilleurs sentiments; de ronsqu’ 
Les Canadiens - Français nous j l’autre côté se dresse devant nous ennemit 
fournirent à cette époque un bel une batterie chargée de fanatisme nous an 
exemple à suivre. Le Herald do j le plus pernicieux et dirigée cou- blissant 
Montréal disait à ce propos ; j tre nous par des hommes imbus ! 
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Supposons que le beurre rapporte 15 cents net au cultivateur. 
Le 15 pour cent de 15 cents est de 2£ cents. Déduisez 2$ cents 
de 4 cents, il rate lf de cents par livre, que le cultivateur paye 
pour hifabrication de son beurre. Voilà d’où vieunent les prolits. 


Augmentation de 60 pour 
cent sur les Affaires 

de 1897. 


Elle Fonctionne sans Arrêt 
l’Hiver comme l’Ete. 


Municipalités 


Commercants 


La Creme y est actuellement 
Expediee d’une Distance de 
150 milles de Winnipeg. 


Particuliers 


QUI TIENNENT 
X AVOIR 


C’est un Véritable Klondyke 
pour les Cultivateurs. 


DES 

Blancs 

DES . 

Formules 


ture, la négligence et meme la fraude, il s en suit que la méthode 
de payer le lait d’aprèa son poids est absurde, et n’a plus raison 
d’être. Voyons un peu 1 injustice de ce procédé. Nous avions 
fait la répartition des sommes d’argent qni revenaient aux patrons 
de l’une de nos stations d’écrémage. D’après la méthode de dis¬ 
tribution généralement en usage, chaque fournisseur aurait reçu 
69 cents par 10 livres de lait. Avec la nouvelle méthode le pa¬ 
tron No. 2 reçut 82 cents par 100 livres de lait, et le patron No. 6 
reçut 52 cents, soit une différence de 30 cents par 100 livres de 
lait. Avec l’ancienne méthode, le fournisseur No. 2 aurait perdu 
13 cents par 100 livres de lait, et nous aurions payé au fournis¬ 
seur No. 6, 19 cents par JQOlivres de luit en plus qu’il n’avait 
droit de recevoir. Quels progrès peut-on espérer avec l’emploi de 
tels procédés? Peut-on s’attendre qu’un cultivateur fasse des dé¬ 
penses pour améliorer son troupeau, se donne du tracas pour le 
coin fort, la nourriture de ses vaches, le soin du lait, etc., quand il 
est convaincu que son voisin moins soigneux, bénéficiera du frais 
de seB dépenses et de son travail V Inutile d’y songer! Pour 
cette raison, et pour d'autres que je ne mentionnerai pas ici, l’iu- 


innées nous avions compris que la saison de 
cette Province était trop courte pour être 
Afin do faire face à ce grand inconvénient, et pour 
grand nombre de localités, où les cultivateurs sont 

p ê i . /a li! _ *. 


fabrication laitière en 
profitable. . 
atteindre un 
trop peu no 

local, comme . , 

de la production et obtenir les résultats les plus économiques, nous 

avons décidé d’établir une beurrerie à Winnipeg au printemps, 

1897. 

L’organisation d’une beurrerie centrale, (d’après un plan nou¬ 
veau!. aves ses stations d’écrémage d’une part, avec l'écrémage à 
domicile d’autre part, avec l’expédition directe de la eremc de la 
X 1 „ Knnrrnrie. demandait une 'somme considérable de eapi- 


Livres de 
Comptabilité 


Circulaires 


Brochures 


Cartes de Visite 


JSIU produit un excellent beurre ei jacuue o«. 

tous les marchés. 

Elle cause une économie considérable d’argent, de temps et de 
travail au cultivateur. 

lo Le cultivateur n’a plus besoin d’acheter de barrattes, ma¬ 
laxeurs, tinettes, boîtes, sel, etc, de payer de frais de transport 
sur ce matériel, non pins que sur le beurre qui arrive au marché 
sous forme de crème aux trais de la Beurrerie. 

2o. Elle épargne un temps précieux. Au lieu de porter tous 

les jours le lait à une fromagerie, ce qui demande souvent la plus 
*, ’_ .Un.ïnSAiiriwto la firsmô nous est expediee 


et autres travaux 
d’imprimerie. 


D’UNE EXÉCUTION 


PARFAITE 


A DES TRIX RÉDUITS 


N’ont qu’a s’adresser à 


8o. La Beurrerie de Winnipeg offre aussi de grands avan¬ 
tages aux patrons des autres beurreries et fromageries. Avant 
l’ouverture et après la fermeture dos établissements locaux, nous 
sommes heureux d’offrir aux fournisseurs de lait, tons les avan¬ 
tages d*. la fabrication d’hiver. Nous recevons actuellement de la 
crème des patrons des autres beurreries. 

S 

Aux fromageries qui voudraient pratiquer le système com¬ 
biné de la fabrication du beurre et du fromage, nous nous met¬ 
tons à leur disposition. Avec peu de dépenses elles se mettraient 
en état de fabriquer soit l’un ou l’autre de ces deux produits, selon 
les saisons, le désirs des patrons, les besoius du marché, etc. 

Tl nous reste \à présent à traiter la partie la plus intéressante 
de notre ouvrage, c’est à dire, les recettes. Il est impossible de 


BUREAUX 


WINNIPEG 










I/gCHÔ DE MANIÏOtëA 


j’aurais pu faire en fabriqaunt le beurre chez moi 
rant la saison 1898 la somme de $233.58. 


WALLEN 


Recet 

tes 

par 

vaches 


Percent de 
Duree de matière 
la saison grasse dans 


Nom¬ 
bre Recettes 
de totales 
vaches 


Noms des Patrons 


la crème 


LaSalle, janvier le 10, 1898. ‘ 
Monsieur 8. M. Barré, Winnipeg. 

Je suis heureux de certifier avoir reçu la somme de $228 86. 
c’est le produit de neuf vaches en six mois, ou $25.00 par vaches. 
Si j’ajoute à cette somme, la valeur de beurre, fabriqua chez moi 
durant le reste de l’ann e et celle du lait écrémé transformé en 
viande de boucherie, etc., j’arrive à la somme totale de $378.86 
ou $42.00 par vache. Dans mon opinion votre beurrerie est un 
avautage extraordinaire aux cultivateurs de cette province. 

Calixtb Comeaü. 


POtJK 


Guérit la Toux, les Rhumes, Bron 
chite, Croup, mal de Gorge, etc 


Charles Bohémier, 
St-Nurbert. 


4 mois 


Préparée exclusivement par 

Pharmacie Wallen, 

(En face l’Hotel Manitoba) 

WINNIPEG, MAN 


Calixte Comeau 
LaSalle. 


6 mois 


Saint-Boniface, janvier le 10, 1898. 
Monsieur S. M. Barré, Winnipeg. 

Cher Monsieur, 

Je certifie avoir reçu la soiûme de $649.78, en payement de 
la crème que j’ai envoyé à votre beurrerie durant six mois et demi. 
Je suis parfaitement satisfait de vos op rations, et je dis avec 
plaisir que c’eBt un grand avantage do posséder un tel établisse- 
mont parmi nous. 

Moïse Lacroix. 


3 i/rnji/innn/ 'juuuuuuu uiAAJuinnj o 

| Changement d’Adresao c 

3 Nous occupons notre nouveau c 
a magasin 420 rue Main (Me- 2 
£ Intyre Block) depuis le 1er 5 
, Décembre. b 


J. Bleau, 
St-Bouiface 


8 mois 


I. .Lacroix 

t-Boüitace 


6£ mois 


; BIJOUTIERS. 

• Ancienne Adresse.- 438 Rue Main. c; 

) r i/’/uxnjTJxanjinruvrinA nn/uvi/trLn • 


St-Bouiface, 5 janvier 1899, 

1 », . *iWjT f ». j . »*f. l 

S. M. Barré, Winnipeg. 

Cher Monsieur, 

C’est avec plaisir que je certifie avoir reçu la somme de 
$59'>.2l en paiement ue la crème que j’ai fournie à votre beurrerie 
durant huit mois. C’est le produit de 15 vaches à partir du 14 
mai au 1 juillet, et de 2ü vaches pour le reste de la saison. I 
importe de faire coniuiî’re au public le fait qu’avec une quantitl 
dont» e de crème, de même qualité, vous avez produit de 10 à 
15 pour cent plus de beurre que je pouvais en faire chez moi. Les 
résultats obtenus par votre beurrerie sont pour moi une source de 
grande satisfaction. i - iIflgBH6i "«HpÉg 

J.-Bie Lavoie. 


28.7 25.2 
24.6 24.1 
8£ mois 25.2 23 
24.1 23 
24.1 23 


Parkin, 

Le Photographe Favori 


J -B. Lavoie 
St-Bouiface. 


190 Rue Main, Winnipeg 


L’apparel Wilson 
pour les surdites 


Joseph Roberts, 
Oak ville. 


6 mois 


Fait disparaître toutes 
les affections de aurdi é 
et d troubles de la tête, 
que la hcience de*, méde- 
tius est impuissante à 
gué r ir La seule w*nde 
«uricnlHire, scientifique, 
«laiih l'univers D m, us- 
ape sain, confortable, 
invisible. San- fil. »{ 


M. C. Bohémier, si avantageusement connu à St-Norbert, a 
fourni de la crème pendant quatre mois seulement, c’est à-dire 
durant le temps où le lait devient à meilleur marché II nous fait 
plaisir de dire que pour le mois d’août il a reçu $64.46, soit près 
de $4 par mois par vache, ce qui est un beau résultat. 

r ” s. • .* 

a 

M. Joseph Roberts est un cultivateur anglais situé près de 
St-Eustache. 


L ccrcmeuse américaine est la plus simple, la plus économique 
et durera plus longtemps que les autres ecrémcuses centrifuges. 

Nous les vendons à bonne condition aux personnes qui nous 
fournissent de la crème. 

Pour plus amples informations s’adresser à 

S. M. BARRÉ, 

240 Rue Main, Winnipeg. 


M. Comeau est un de nos cultivateurs les p|ns so’gnenx et 
progressif- de LaSalle. Il nous a exp 'dié de la crème pendant six 
mois. Durant le mois d’août le produit de neuf vaches lui a 
donné $42.95, soit $4.77 par mois par vache. 

Il me fuit plaisir de mentionnner le fait que trois cultivateurs 
de St. Boni face ont entrepris de faire de l’argent avec leurs vaches, 
et comme on le peut voir, ils réussissent à merveille. Ce sont 
MM. Bleau, Lacroix et Lavoie. 

M. Bleau, qui commence à organiser son troupeau, nous a 
maintes fois exprimé sa satisfaction. 

M. Lacroix dont nous ignorons le nombre de vaches, a obtenu 
un revenu de $649.78, ce qui vaut la peine d’être mentionné. 
Continuez, M. Lacroix, vous êtes dans la bonne voie. 

Un des plus forts rendements par vache obtenu à la beurrerie 
seulement, est celui do M. J.-B. Lavoie, près de $600.00 en huit 
mois ou environ $25 00 par tête. Comme les deux derniers mois 
(novembre et djornbre) lui ont produit $108.48, et comme se 
vaches commencent déjà à donner veau, on peut raisonnablement 
en conclure que les quutre mois qui suivront devront donner au 
moins $200.00, soit $800.09 en douze mois ou $32.00 par vache 
environ. En comptant la valeur du petit-lait écrémé transforme 
en viande de boucherie, nous arrivons aux chiffres suivants : 


GARANTIS À 
L’ÉPREUVE DU 
FEU. 


Guilb ault 


Prix, $15.00 

v' K* 

en montant. 

KARL K. ALBERT, 

AGENT POUR L’OUEST. 

148 Rue Princesse, Winnipeg. 1115-98 


M. Ed. Guilbault de St-Boniface. ayant décidé de 
liquider on de vendre son magasin dans le plus 
court ddai a fait une léduction considérable 

dans tous les départements. 

Une visite vous convaincra des avantages 

i • t ^ 


excep- 

tionnelB que vous trouverez dans les lignes sui¬ 
vantes, viz. : 

Ferronnerie, Ferblanterie, Poelbs, Granité, Blanc 
EMAILLE, Papier a Bâtisse, Peintüee, IIdile, Vernis, 

Harnais, etq., etc. 


Il peut être intérressant pour 
vous de savoir que vous pouvez 
vous procurer un bon cigare de 
10c pour 5c, en achetant un 
Landon. Ce cigare est sans rival; 
il est aussi bon qu’un cigare de 
10c. En vente seulement pour 
la ville chez. 

DARBY’S CIGAR STORE, 

Bn face l’hôtel des Postes. 454 RüE MaIN. 


Crème .... 
Lait écrémé 


ED. GUILBAULT 

.... ST-BONIFACE, MAN 


WH SKIES 

L’assortiment le mieux choisi 

BRANDIES 

La plus grande variété 

VINS 

Les meilleur marché. 


De plus, M. Lavoie a élevé 23 veaux 
oui valent environ. .. . . :t . 


AVEZ-VOUS BESOIN 

d ’<™ CUTTER @fLgg. À 
ot d'on SLEIGH ^88g|L| 

Pour l’hiver prochain. Nous avons 
justement ce qu’il vous laut. Nous 'T " l/Y/ 

venions les voitures et cutters \ ' 

Gananoque, les wagons et les sleighs Rushford, ainsi que , 
nais, des robes de voiture des couvertures à chevaux 4 etc 
est à bon marché, au plus bas prix possible, et tous nos 
sont composés de matériaux de I e e classe. 

Alec C. McRae. Coin des 


$1,100.00 

Quelle dépense de nourriture M. Lavoie a-t-il fait pour arriver 
à ce résultat. Les pâturages sont actuellement gratis. Le foin 
coûte le temps de le faire. Il a déboursé la somme de $50.00 
pour nourriture extra durant l’hiver. Chacune de ses vaches lui 
donne du lait pendant dix mois. Comme M. Lavoie fait tout son 
ouvrage avec l’aide de sa famille, il lui reste comme salaire un 
revenu magnifique. 

Le tout humblement Bonmis, 

8. M. BARRÉ 


PAUL SALA 


Vins et liqueurs en gros 


Choix considérable de Tabac • 
Français à fumer et à priser 

importation directe 


En face l’Ilôtel de Ville, 

513 RUE MAIN, WINNIPEG 


rue King et James, Winnipeg 


Nous Avons 

de theatre adaptés pour vos yeux; 
détermination scientifique. Yeux 
artificiels. Importateurs d’appa- 
riels de photographie. 

4981 Wi R. Inmart et Cl*. 


Yellow Range, 28 octocre 189$. 

S. M. Barré, Winnipeg. 

Cher Monsieur, 

H me fait plaisir de vous dire que je sois très satisfait des ré 
snltats de vos opérations de beurrerie. J’ai fait bien mieux que 


H. Bellow 


Canes de la Vil’e et de la Province, 
Réglement» des Honn ateads. 
Offices des Tenet e* Agents. 

22 r * vS»; départs des Bateaux 
Pnr, Distances. 


(SUCCESSEUR de R. I. BOYD.) 

Papetier, Fabricant de Livres de 
compte et Relieur. 

410 Rue Main, Winnipeg. 

Toi. ^75. 


aux librairies 6c. sur us chars 















L’ECHO DE MANITOBA 


“ En tant qne lo Free Press est 
concerné sa position est inatta 
quable, et il possède pour ripos¬ 
ter envers ces deux journaux, des 
armes, dont il peut être vraiment 
intéressant de 6e servir. 

“ Voyons donc la sorte de mai¬ 
son de verre d’où sort la feuille 
de combat ! 

“ Noos l’avons dqjà dit, c’est 
la signature de M. ilugh John 
Macdonald et celle de ses amis 
qui procure l’argent, pour soute¬ 
nir le journal et payer ses ser¬ 
vices. Cette feuille est donc as- 


N’OUBLIEZ pas cette VERITE que votre INTERET 

. ... est de faire voe ACHATS chez 

& Co., 

WIN.N'IPEO, MAN. 

LATTES nHiWl 


L’Incident Beaurepaire 


B. C. FPRUCB 
MANITOBA SPRUCE CHKNK BLANC 
CHBNB ROUGE BARDEAUX 

TILLEUL D’aMKRIQUR 


PIN 

CEDRB 


SAPIN 


raux qui eiaieni venus gur cette correspondance, 

culpabilité de Dreyfus. rema rqué qu’il disait entre 

es jours M. Quesnay de antres choses qu’il maintenait ab- 
•e, l'ancien procureur solument sans restriction, son up- 
ijourd’hui président de 
la chambre civile de la Cour de 
cassation, vint à son cabinet Bien 
qu’il avait laissé la porte fermée 
à clef, elle était entr’ouverte, mais 
son étonnement tourna à la stupé- 
est l’organe officiel du C. P. R. faction lorsque, pénétrant dans 
“ Le Free Press n’a rien à faire son cabinet, il constata que M. 
rec le C. P. R. et le C.. P. R. Picquart était installé à sou 


pr 'dation telle que publi e sur le 1 
“N« rthwest Review” au sujet des BUR1 

véers indits de Riel. Plus bas il Téléphoné 239 
ajonte : “que les M tis ne sont 
pas si simples d’esprit que 
L’Echo semble le croire. . . . 

et que les métis savent quels ont 
été leurs vrais amis dans le passé, 
et qu’ils ne se s pareront pas de 
leur clergé pour le plat de len¬ 
tilles que L’Echo veut bien 
leur offrir comme prix de leur 
trahison.” 

Vraiment violà quelque chose 


Boite 1230 


Bien que n ayant pas en le privilège a être ne en terre iran 
caise, nous pensons cependant, que si nos amis traucaû 
veulent bien nous visiter nous leur ferons aisément com 
prendre que nous vendons bon marché; par exemple, bonjnei 
pipes à 15c, bons cigares à 5c. Toute espèce de tabac i 
bon marché. Mous attendons un lot de 


TABAC CANADIEN 


de bien chatouillant pour les Mé¬ 
tis. On se si nt touché jusqu’au 
fond de l’âme en lisant de pareil¬ 
les assertions l Voir un lt. Prê¬ 
tre insulter un journal français 
et catholique parce qu’il fait Don¬ 
neur à la m moire de celui qui a 
été le plus illustre des enfants de 
la race m tisse qu’elle pleure en¬ 
core aujourd’hui ! M. Cherrier 


en paquets, de 1er© qualité 


rêts du C. P. R. 

“ Nul doute, que quant au mon¬ 
tant ide l’argent du C. P. R. qui 
rentre clinque mois dans la caisse 
de la feuille do combat c’est une 
simple affaire de comptabilité. 

“ Comme M. Macdonald a signé 
de son propre rom l’état fixant à 
qui distribuer l’argent destiné aux 
journaux, et a fait circuler cet 
état à travers toute la province 
de Manitoba, n’importe qui a le 
droit d’énoncer les faits que nous 
avons énoncés, et ce sont des faits 
que nul ne peut nier. 

“ D’ailleurs il convient de noter 
que le Free Press nie avoir au¬ 
cun rapport avec le C. P. R. di¬ 
rectement ou indirectement ; ses 
éditoriaux attestent hautement 
que sa 

de toute compagnie 
fer .”—Free Press. 


TABAC A PRISER 


Quesnay de Beaurepaire, s’il faut 
en croire la version la plus accré¬ 
ditée au Talais, président à la 
Cour de cassation d’une chambre 
qui heureusement pour vous n’a 
pas à connaître de votre affaire. 
Je vous prie done de sortir im¬ 
médiatement et je vais vous 
mettre en compagnie des deux 
gardes auxquels vous donne droit 
votre qualité de prévenu. 

A ce moment, M. Bard, entrant 
par une porte du tond, pénétra à 
son toür dans le cabinet de M. 
Quesnay de Beaurepaire, et sans 

. . apercevoir celui-ci, qu’une dis¬ 

politique est indépendante . 108 j t ^ on spéciale du local dissim- 
-de chemin de | llait à 8a vüe : 

—Voici la déposition deGonse, 
dit-il à Picquart; je crois que 


VIS-A-VIS L’HOTEL BRUNSWICK 


Eastern Clothing" Honse 

GROS ET DETAIL 

570 Rue Main, Winnipeg 


Nous venons de recevoir notre assortiment d’hiver en 

PARDESSUS, ULSTERS, PALETOTS DE DEMI-SAISON, 
HABILLEMENTS D’AUTOMNE ET D’HIVER. 

» 

Nous le vendrons à 20 per cent, meilleur marché que le prix 

habituel. 

J . A 

On parle Français. J. GENSER, Proprietaire. 


Envoi de Valeurs. 

La Grande-Bretagne ayant ré 

_ - . « R « J 


intervenant aussitôt, aurait clos 
l’incident en ces termes : _ 

—Messieurs, déclara-t-il à M. 
Bard et à M. Picquart, je me re¬ 
tire ... je crois que je suis de trop 
ou vos affaires. 

Voilà ce que tout le monde 
raconte au Palais— voilà meme, 
ajoutous-le, ce que quelques-uns 
savent. 

L’incident, au surplus, ne sera 
pas oublié, et aura une suite, 
quelle qu’elle puisse être. 


COIN DES RUES MAIN ET WATER 


Le public trouvera à cet établissement :— 

Un Grand Assortiment, de Livres de tous Genres, d Art clés 

DE P ETE ET DE FANTAISIE. DECORATIONS d’AüTEL. EFFETS 

Classiques et de Bureaux. Jouets, Cadres, Fleurs Artifi¬ 
cielles, etc., etc. A des prix défiant toute concurrence. 


J’ai aussi l’honneur d'annoncer a m. m. iee h»®, 

viens de reçevoir une grand variété de livres pour distributions d 
prix, et que je suis en mesme de les vendre à aussi bon marc! 

qu’à Montréal. 

Remise spéciale aux commissaires et institutrices. 

M. E. KEROACK 


Fin-de-Siecle 


FAITES UNE VISITE 

A LA BOUTIQUE 


Brydon Rink 


Rat Portage. 

Rat Portage, Ontario, est dans 
une grande excitation au sujet 
d’une merveilleuse découverte 
faite dans la mine d or Mikado. 

La veine a 40 pieds de profon¬ 
deur, sur une largeur de 2 J piedà. 

Le plus riche minerai vaut de 


Province de A^anitoba, on voulait 
les empêcher de prendre part aux 
affaires de l'état ; et le comble de 
tout ! parceqn’un t 
leur donne justice on lui fait la j 
guerre ! 1 

Je le répète, sous lo rapport 
religieux, les Métis sont avec leur 
clergé de toute leur âme, mais 
d an s les affai res pol i tiqu es, com m e 
Mr. Cherrier vous le dit, “ les 
Métis n** sont pas assez simples 
d’esprit” pour uepas< omprendre 
que l’antipathie de leur clergé 
envers eux depuis quelques an¬ 
nées, les force à se déclarer 
complètement indépendants. 

Ils ont trop souvent ressentis 
les coups qui les frappaient, et 
ils font maintenant un devoir de 
prendre leurs intérêts entre leurs 
mains et de les confier à ceux qui 
suivant leur conscience—seront 
capables de les défendre. 

Rhumal arrête instantanément la ~ Un Métis. 

toux. Une bouteille vous guérira, 

le remède est îufadlible. b «St. Pierre, 10 Jan., 1899. 


et de 81i. 15m. à 10 heure p 

musique toute satisfaction chez 

journal français L un( Jj Mardi, Jeudi, 8t Samedi SOÎr J J t RICHARDSON 

! W. Brydon, F. R. Evans, 209 Alexander St., Winu 

Prop. Directeur. _^ 


billets d’un florin cnacun. 
L’heureux gagnant épousera la 
jolie Hon roise, qui gardera com¬ 
me lot un tiers des 700,000 
florins, le second tiers reviendra 
au fiancé et le troi sièrae—car 
une loterie doit avo|r sa mo 
ralité—sera donné aux-pauvres. 

Jusqu’ici, les billets se sont 
enlevés avec une rapidité do bon 
augure, et tout fait prévoir que 
la jeune héroïne de lote rie ne 
restera pas longtemps veuve. 


Parmi les maladies qui 

Pèsent sur l’enfance, 
La coqueluche joue un rôle capital. 
Pour guérir vos enfants 


A l’Éditeur du Journal “l’Ecuo de Manitoba. 

Monsieur- 

Sous ce pli vous trouverez la somme de,.,..... 

d’abonnement, à votre Journal 

i / 

voudrez bien m’envoyer à 


de leur dure souffrance, 
Employez sans retard not re 

Baume Rhumal. 


pour... 

“I’Echo db Manitoba 


vous 


tes parents prévoyants. 

Ne doivent jamais rester indif- 
férents quand i s voient tousser 
leurs enfants. Dès les premières 
atteintes du mai. ils doivent le 
combattre par le Baume Rhumal. 


C’est instantané 


1 ’ adresse suivant 


Paroisse 


u XD9T 


Comté 
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L’ECHO DE MANITOBA 


J. T. HUGGARD 

AVOCAT, 

SOLLICITEUR, 

NOTAIRE. 

435 Rue Main, Winnlpeg 

Téléphoné 835. 


M. H. Béliveau, de la maison 
Richard et Cie, est parti samedi 
pour Montréal 


Réductions de Prix. 


M. H. Bnrke accompagné de 
sa sœur, est parti samedi pour 
San Diego, Calif. Ils vont, dans 
l’espoir de rétablir tous deux leur 
santé fort attaquée. 


STATIONS. 


10 40 . rortagc im t . 10 ./ 


Pendant Janvier, Février et Mars 1 l’Occasion 
des Réparations dans Notre Magasin. 

D’ici à la fin de l’hiver doub vendrons nos mar¬ 
chandises à n’importe quel prix, sans aucune 
considération, il nous faut vendre afin d’avoir 
la place libre pour les agrandissements et 
d’autres réparations du magasin qui doivent 
commencer à la fin de cette saison. Pas besoin 
de vous citer les prix, venez voir, profitez de 
cette grande vente pour acheter à vos prix, 

Le Stock est de Première Classe. 


Macdonald 
West bout ne. 
. Wondside. 
. Gladstone. 


AVOCAT, Etc 

No. 867 Rue Principale, 

Winnipeg, Man. 

Au desus dn Magasin Richard. 10 21 (N 


Gladstone Jet 


. Ogilvie . 

. Plumas . 

. Glrnt lia . 

G1* ncatrn 
. Klliot . 

. Laurier . 

Makinak 
Ochre River 

Dauphin 


M. Maxime Goulet, ancien mi¬ 
nistre de l’agriculture de la Pro- 
viuce, est venu passer quelques 
jours en ville cette semaine. M. 
Goulet habite actuellement au 
Lac Manitoba. 


A. F. MARTIN, 


Valley River 
. hilton . 


Sifton Jet 


Silton Jet 


FORT ROUGE. 


Deux loups de' forte taille ont 
été vus, dimanche, dans les envi¬ 
rons de l’hôpital de St-Boniface. 


thelbvrt 


. Garland . 
Pine River 
. > dater . 
. Cowan . 


MÊME SI VOUS N’AVEZ PAS BE80IN d’aCHETEK 
VENEZ NOUS VOIR QUAND MÊME. 

Nous serons toujours enchantés de vous montrer nos 
marchandises, n’oubliez pas que c’est une occasion 
unique qui ne se représentera pas de sitôt. Tout le 
monde est sollicité d’y voir. 


Dr. W. HARVEY SMITH 

Limite sa pratique aux maladies des 
yeux, oreilles et la gorge. 

Office 280 Rue Donald. 

Coin de l’avf nue du Portage. Heures 9.80 À12 80 
a m. et 3 à 4 p.m., excepté le Dimanche ou par 
appointera en t. 12-11 98 


Us ont résisté aux chiens envoyés 
1 leur poursuite et n’ont battu en 
retraite qu’après un assez bon 

temps. 


P». B HAN NA, 

Snperintendent 


Winnipeg 


M. C. CLARKE, L D.S 

DENTISTE. 


Rien de tel que le tabac fran¬ 
çais ! c’est le meilleur du monde, 
pur et sans mélange ! Seul dépôt 
pour le Manitoba et le Nord- 
Ouest (gros et détail) chez M. 
P. Sala, vins et liqueurs, 513 rue 
Main ; la maison préférée des fer¬ 
miers. 


Maladies des Yeux 


C. A. GARBAU, 

324 Rue Main. Ensigne des Ciseaux d’Or 


VERRES ET 
VEUX 

1 ARTIFICIELS 

Bureau- 
lcr étage. 
RY4N 
BLOCK. 


632 Rue Main, Winnipeg 

Bureau—Au dessus du Magasin 

de M. Geo. Craig. 


L’Alcoolisme Guéri 

INSTITUT : 

“ EVANS GOLD CURE.” 

58 Rue Adelaide, Winnipeg. 

Cure garantie et permanente - plus de besoim 
ni de désirs d’aucun stimulant, ou morphine. 

0-16-98 ON PAKLB FRANÇAIS. 


Ecial-V 


Un jeune homme nommé Gui- 
chon qui était à l’hôpital de St- 
Boniface depuis une dizaine de 
jours, s’étant gelé un pied, a subi 
cette semaine l’amputation des 
doigts du pied gauche et un 
doigt du pied droit. 


A bonnez-vous à 


Si Vous 

Prejectez d’aller passer l’hiver 
dans un 


A. J. H. Dubuc, 

Avocat, Solliciteur, Notaire. 
435 Rue Main, Winnipeg 

Au-dessus de la Banque d* Hochelaga. Tel. 334. 

1-14-99 


RAIL 


$1 par année 


Un commencement d’incendie 
s'est déclaré samedi matin dans 
la, boucherie de M. Lauzon, dans 
le marché de la ville. Un fil 
électrique en contact avec un 
tuyau de gaz a été la cause du 
feu, qui a heureusement été 
promptement éteint. 


Horaire Résumé 
PARTANT DE WINNIPEG 


Tempere 

Ecrivez ou informez-vous des 
détails, des prix, des itiné¬ 
raires, etc. 


J. THOMSON et CIE. 

Entrepreneurs de Pompes 

Funèbres et Embaumeurs 

529 Rue Principale, 
Winnipeg, Man. 

Tel. 361. Ml 91 


Successeur de M. Hughes et Fils 

Entrepreneurs de Pompes 
Funèbres et Embaumeurs. 

212 Rue Bannatyne. 

En face Aahdown 


Morris, Emerson, St. Paul, 
Chicago. 

Toronto, Montréal. 
Spocane, Tacoma, Victoria, 
Sun Francisco. 

Départ—Chaque jour, 12.15 d m. 

Arrivée— “ “ 1x6 p.m. 




28-3-96 


Californie 


M. T. H. White, ingénieur du 
South-Eastern Ry., organise ac¬ 
tuellement à Winnipeg une trou¬ 
pe pour l’arpentage, qui sous la 
direction de M. W. Hazelwood 
de Port Arthur travaillera à l’ar¬ 
pentage du tracé à partir du ter¬ 
minus actuel. Une autre troupe 
examine en ce moment le tracé à 
travers le Lac des Bois afin de 
déterminer quelle est la route dé¬ 
finitive préférable. 


LA PROVINCE DE 


lies Hawai 


MANITOBA 


Japon 

Bermudes 


Portage la Pra : rie et les 
points intermédiaires. 

Départ— 

Chaque jour, dimanche excepté, 4.45 p.m. 

Arrivée— 

Chaque “ “ 4 - “ U.05 p.m. 


Offre des avantages exceptionnels aux colons :—eo't comme 

journalier, comme crémier, comme éleveur des bestiaux ou comme 
cultivateur. 

Il n y a jamais eu un temps plus opportun que le présent pour 
venir s’étallir au Manitoba. 


Antilles 

BS 

Vieux Pays 


Morris, Roland. 

Miami, Baldur, Belmont, 
Wawanesa, Brandon. 
Aussi: Ligne de la rivière Souris, 
; Belmont à Elgin. 

Départ—Lundi, mercredi et vendredi, 10 40 p m. 
Arrivée—Mardi, jeudi et samedi. . . 8G5pm. 


FAITS IMPORTANTS 


Une généreuse entreprise à la 
tête de laquelle se trouvent M. 
A. Nanton et H. C. Hammond 
de Toronto, a lieu cet après-midi 
au nouveau patinoir Auditorinm. 
C’est une fête de patiuage gra¬ 
tuite offerte à tous les enfants, de 
3 h. à 5 h. 50 m. Les parents 
sont admis dans les galeries où 
on leur servira du thé et des ra¬ 
fraîchissements, et un sac de 
“candies” sera distribué à la 
sortie à chaque enfant. 


BILLETS D’EXCURSION 

À. PRIX REDUIT 


U y a 25 ans, les principaux produits de Manitoba, étaient les 
fourrures des bêtes sauvages. Aujourd’hui les produits consistent 
en blé, bestiaux, beurre et fromage. 

EN 25 ANS 

La population s’est élevée de 12,0C0 âmes à 200,000 ; les terres 

en .culture, de 10,000 âcres à 2,001,000 ; le nombre des écoles de 
16 à 982. 

Même durant les dix dernières annés ; les résultats ne sont 
pas moins remarquables; comme peut le faire voir le tableau suivant: 

1885. 1895. 

Blé. 7,429,440 minots. 41,776,038 minots. 

Avoine .. 6,364,253 „ 22,555,733 „ 

Orge.... 1,113,481 „ 5,645,036 „ 

Total 14,907,184 59,975,807 

Augmentation dans dix ans, 45,068,623 minots. 

La superficie en culture, pour le blé, l’avoine et l’orge était : 
En 1885 . 566.228 âcres. 


Ecrivez pour le prix à 

ROBERT KERR, 

Gerant du Trafic 

WINNIPEG, MAN. 


CHAS. S. FEE, 

G. P. et T. A., St. Paul. 

H. SWINFORD, 

Ageut Général, Winnipeg. 


VENEZ VOIR LE 


OURRURES 

Pour Rien. 


l’Ordre des Forestiers Catholi¬ 
ques a tenu une assemblée an¬ 
nuelle, mercredi soir de la se¬ 
maine dernière et a élu ses offi- 
cierspour l’année. Ce sont : C. 

R. , T. Jobin ; V. C. R., K. Mc¬ 
Donald ; Trésorier, Geo. Ger¬ 
main ; R. S., F. W. Russell ; F. 

S. , H. A. Russell ; Commissaires, 
L. O. Genest, P. Marrin, R. Mur¬ 
phy ; Rep., F. Tobin ; Alt., R. 
Murphy. La Cour a son siège 
actuellement dans le bloc de 
MM. Osler, Hammond et Nanton. 


ALBERT EVANS. 
Pianos accordés. 818 Rue Main 

4-11-96. 


Nous pensons nous débarasser 
de toutes les fourrures confec¬ 
tionnées qui nous restent. 

Pour cela il nous a fallu abais¬ 
ser tous nos prix. 

Quiconque n’en est point pourvu 
pourra donc se fournir chez nous 
à bon marché, de fourrures de 
lere qualité. 


Dans toutes les Paroisses 
Françaises du Manitoba. 

Argent à prêter, ’ 

JOSEPH LECOMTE, 

366 Rue Main. Notaire Public. 


La I rovinre a un système municipal, qui est simple, écono¬ 
mique et effectif. Les taxes, dans toutes les parties, sont con- 
séquement réduites au minimum. 

Des terrains peuvent être achetés, dans les différentes localités, 
avec des termes de paiement très faciles à des prix variant de $2.20 
de l’âcre en augmentant. On peut encore obtenir des homesteads 
gratis, dans quelques parties de la Province. 

On peut aussi obtenir, toutes les informations désirées, ainsi 
que des cartes, etc., en en faisant la demande à_ 

THOS. GREENAWAY, 

Ministre de l’Agriculture et de l’immigration, Winnipeg, Man. 

Ou à W. D. Scott, Agent d’immigration pour Manitoba, 

No. 30 Rue York, Toronto, Ont. 

A. F. MARTIN, D.LJLC.lfy, Propriétaire-Editeur, Winnipeg. 


Chaque Fermier 


Danal’oueat du Canada devrait s'abonner au 
J* Mriçulture. Le NOR’WEST FAR. 
MKR qui parait maintenant deux fois par moi* 
Chaque abonné a le choix entre la magnifia..» 
fravure p imede 2la20: •• Another Dav’s Work 
- ne '« livnr. : Glcw»-. HoSVn Ma„ 
u ; pour tout abonnement d’un an 


Le NOR’WEST FAR 


arrive mercredi du bud, en par- jjjw ,p im« de 21*20 
faite santé. Ses nombreux amis mu,'ami* : 
qui savent combien il était fàti- payé à 1 “ T,nc * 
gué avant son départ, seront heu- adrbssb- 

reux d’apprendre son parfait ré- THE NOR'WEST FARMER, 
tftblUsement $1 per An. Winnipeg, Man 


Morris Freres, 

Fourreurs Pratriciens. 

200 RUE McDERMOTT 

En face le bureau de poste. 


Vendredi | 

««• 
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